
Objekttyp: TableOfContent

Zeitschrift: Bulletin technique de la Suisse romande

Band (Jahr): 32 (1906)

Heft 21

PDF erstellt am: 26.04.2024

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte an
den Inhalten der Zeitschriften. Die Rechte liegen in der Regel bei den Herausgebern.
Die auf der Plattform e-periodica veröffentlichten Dokumente stehen für nicht-kommerzielle Zwecke in
Lehre und Forschung sowie für die private Nutzung frei zur Verfügung. Einzelne Dateien oder
Ausdrucke aus diesem Angebot können zusammen mit diesen Nutzungsbedingungen und den
korrekten Herkunftsbezeichnungen weitergegeben werden.
Das Veröffentlichen von Bildern in Print- und Online-Publikationen ist nur mit vorheriger Genehmigung
der Rechteinhaber erlaubt. Die systematische Speicherung von Teilen des elektronischen Angebots
auf anderen Servern bedarf ebenfalls des schriftlichen Einverständnisses der Rechteinhaber.

Haftungsausschluss
Alle Angaben erfolgen ohne Gewähr für Vollständigkeit oder Richtigkeit. Es wird keine Haftung
übernommen für Schäden durch die Verwendung von Informationen aus diesem Online-Angebot oder
durch das Fehlen von Informationen. Dies gilt auch für Inhalte Dritter, die über dieses Angebot
zugänglich sind.

Ein Dienst der ETH-Bibliothek
ETH Zürich, Rämistrasse 101, 8092 Zürich, Schweiz, www.library.ethz.ch

http://www.e-periodica.ch



32mo Année. 10 novembre 1906. N° 21.

Bulletin technique de la Suisse romande |
ORGANE EN LANGUE FRANÇAISE DE LA SOCIÉTÉ SUISSE DES INGÉNIEURS ET DES ARCHITECTES. — Paraissant deUX Ms par DMIS.

Rédacteur en chef: M. P. HOFFET, professeur à l'Ecole d'Ingénieurs de l'Université de Lausanne.

Secrétaire de la Rédaction : M. F. Giixiabd, ingénieur.

SOMMAIRE : Note relative aux abaques à alignement, par le Dr G. Dumas, privat-docent à l'Ecole polytechnique fédérale (suite et fin). —

L'énergie nécessaire poxir l'exploitation électrique des chemins de fer suisses. Communication de la Commission suisse d'études pour la

traction électrique des chemins de fer, par M. le Secrétaire général Prof.-Dr Wyssling (suite et fin).— Divers: Application des turbines

à vapeur aux stations centrales d'électricité (suite et fin). — Nécrologie : Fédor de Crousaz, ingénieur. — Groupe électrogène de 13 500

chevaux pour la centrale de Buenos-Aires. — Association amicale des Anciens élèves de l'Ecole d'ingénieurs de l'Université de Lau-

san, Offres d'emploi.

Note relative aux abaques à alignement.

Par le D' G. DUMAS,
Frivat-Docent à l'Ecole polytechnique fédérale.

(Suite et fin)l,

Abaque pour le calcul des colonnes.

Un abaque bien disposé doit pouvoir, sans dimensions

exagérées ou sans échelles trop réduites, comprendre tous

les cas qui, pratiquement, se rencontrent dans l'emploi
d'une formule.

Celle d'Euler, à laquelle se rapporte le premier abaque
de M. Morel s'écrit habituellement :

(11) P
ki&EJ
m Iß

£ représente le module d'élasticité exprimé en kilogrammes

par centimètre carré, m un coefficient de sûreté. E et

m varient avec le matériel utilisé. On prend fréquemment:

pour la fonte m :

» le fer m
» le bois m

8, E — 1000 000 kg. par cm*

6, £ 2000000 »

-10, E 100 000 »

Le coefficient k varie avec la manière dont travaille la

colonne et suivant que l'une ou les deux extrémités de

celle-ci sont libres ou encastrées. La figure 4 caractérise

les quatre cas possibles et indique en même temps les

valeurs correspondantes de k.
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1 Voir N» du 25 octobre -1906, page 229.
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Dans (11) enfin, L est en centimètres la longueur de la

colonne, P la charge effective exprimée en kilogrammes.

/ représente, en centimètres élevés à la'4mc puissance, le

plus petit moment d'inertie de la section normale.
M. Morel, en vue d'une bonne disposition d'abaque, a

mis la relation (11) sous la forme

(12)
krPEJ
W m Iß'

ce qui lui permet, sans modification des unités de mesure
des autres quantités, d'exprimer respectivement L et P en

mètres et en tonnes '.

x*E
C, commeDans (12) considérons le facteur -

10 "m
constant, et écrivons : ¦

(13) Plß=CkJ.
C reste le même, pour toutes les colonnes de même

matériel.

Cette formule (13) est de même structure que la formule'
" B précédemment considérée. En faisant correspondre à

chacune des variables P, k et / trois échelles logarithmiques

de modules égaux chacun à l'unité, à la variable L

une échelle de module 2, on pourra, d'après ce que nous

avons vu, établir un abaque de (13).

Il suffira de placer parallèlement à un axe médian A et

symétriquement par rapport à lui, les échelles (P) et (L)
d'une part, (J) et (k) d'autre part, en tenant compte d'une
solution particulière de (13).

A chaque valeur distincte de C dans (13)r correspond de

la sorte un abaque. Nous aurons, par exemple, un abaque

pour les colonnes en fer, un autre pour celles de bois et
un troisième quand le matériel utilisé sera la fonte. Mais

dans ces trois abaques on peut s'arranger de façon que les

position? respectives des échelles (P), (L) et («/) soient
identiques f rapport à l'axe médian. On peut, en outre, les

superposer dans une même figure, dans, laquelle seules leg

échelles (k), bien qu'ayant même support, ne sont point
confondues.

' En tête de son abaque. M. Morel donne la formule (11). Celle-ci
doit être remplacée par (12). Cette omission, qu'il est nécessaire de
signaler dans une analyse théorique, n'a été d'aucune influence dans
la construction de l'abaque, lequel est rigoureusement exact.
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